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COMITÉ DE LA SÉCURITÉ ALIMENTAIRE MONDIALE 

Trente-septième session 

Rome, 17-22 octobre 2011 

DÉCLARATION DE M. D. NABARRO,  
REPRÉSENTANT SPÉCIAL DU SECRÉTAIRE GÉNÉRAL POUR LA 

SÉCURITÉ ALIMENTAIRE ET LA NUTRITION, AU NOM DU 
SECRÉTAIRE GÉNÉRAL DE L’ORGANISATION DES NATIONS UNIES 

 

1. Monsieur le Président et Mesdames et Messieurs les membres du Comité de la sécurité 

alimentaire mondiale, Mesdames et Messieurs les ministres, délégués et observateurs, chers 

collègues, Mesdames et Messieurs, je suis heureux d’adresser mes salutations au Comité de la 

sécurité alimentaire mondiale, à sa trente-septième session. 

2. Aujourd’hui, dans la Corne de l’Afrique, plus de 13 millions de personnes sont victimes 

de l’une des pires sécheresses que cette région ait connue depuis 60 ans. Le sud de la Somalie est 

en proie aux affres de la famine. Sécheresse ne doit cependant pas nécessairement rimer avec 

famine et on ne doit pas y voir une fatalité, que ce soit à cause de failles dans le système ou de 

pénuries orchestrées délibérément, du type de celles auxquelles les populations sont confrontées 

dans les zones contrôlées par Ahlu Sunnah Wal Jama'a. 

3. La famine dans la Corne de l’Afrique n’est toutefois qu’un aspect d’une menace plus 

générale qui pourrait ne pas exister. Il y a largement de quoi nourrir toute la population du monde 

et pourtant, aujourd’hui, près d’un milliard de personnes ont faim parce que la nourriture manque 

ou est hors de portée. Voilà où nous en sommes à l’heure actuelle. 

4. Chacun, enfant, femme, homme, a droit à une nourriture suffisante et nutritive lui 

permettant de mener une vie saine et active. Nous devons briser les liens entre la pauvreté, 

l’insécurité alimentaire et la malnutrition. Il faut que de nombreux secteurs et de nombreux 

acteurs s’y engagent pleinement, ce qui signifie poursuivre des approches globales, répondre aux 

besoins des plus vulnérables, être à l’écoute des préoccupations des femmes des campagnes, 

œuvrer à la mise en place de systèmes alimentaires durables et qui résistent aux aléas, parvenir à 

un renforcement de la nutrition ou encore assurer un engagement politique fort, des financements 

prévisibles et des actions axées sur les résultats. 
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5. Le regain d’intérêt politique porté aux activités du Comité doit être un encouragement 

pour nous tous, notamment le fait que le G20 a mis cette année la sécurité alimentaire et 

nutritionnelle au premier rang de ses préoccupations. 

6. Le Comité de la sécurité alimentaire mondiale est l’organe qui s’occupe des questions 

relatives à la sécurité alimentaire et nutritionnelle dans les instances internationales. Au cours de 

la réunion, vous allez réfléchir aux moyens d’impliquer davantage les organisations paysannes, 

les entreprises et les autorités nationales. Vous examinerez les liens entre la parité hommes-

femmes, la sécurité alimentaire et les efforts visant à renforcer la nutrition. Vous êtes en train de 

mettre au point des directives sur la gouvernance responsable des terres, des pêches et des forêts. 

Vous êtes en train de rechercher des solutions pour mettre en place une agriculture durable. Vous 

êtes en train d’examiner les deux premiers rapports du Groupe d’experts de haut niveau. 

7. Ce faisant, vous vous mesurez à des enjeux considérables. C’est d’autant plus important 

que l’année prochaine aura lieu la Conférence des Nations Unies sur le développement durable 

(Rio +20). 

8. Vous devez veiller dans vos débats à ne pas perdre de vue les points les plus importants 

en ce qui concerne la sécurité alimentaire et nutritionnelle. Ce sont souvent ceux qui sont 

difficiles à résoudre. Faites votre possible pour parvenir à un accord concret et pour aider les pays 

à renforcer leurs capacités et à mobiliser l’investissement. 

9. S’employer à éliminer la faim et à assurer la sécurité alimentaire et nutritionnelle est au 

cœur des efforts que nous faisons pour atteindre les Objectifs du Millénaire pour le 

développement et parvenir à un développement réellement durable. 

10. Je vous remercie d’avoir relevé le défi et vous souhaite une réunion fructueuse. 


